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ce départ. Mais un rayon d'espoir brillait à travers
les larmes, car chacun se disait : " L'éloignement
resserre le noeud des saintes affections. "

A huit heures et demie du soir, par un temps
magnifique, les heureux pèlerins étaient de retour
au quai de la Rivière Ouëlle, le cœur rempli de
joie et do reconnaissance, joie et reconnaissance
que tous manifestaient en chantant avec enthou-
siasme, en union avec leur curé ;

Causa nostroe lotitioe,
Sancta Anna ;
Ora pro nobis.

UN PkLEltlN.

--- 000-

ACTIONS DE GRACES.

*-Il y a quelques mois, j'invoquais avec cou-
fiance la grande sainte Anne pour'obtenir la guérison
d'une de mes enfants, qui, plus d'un an auparavant,
s'étaitiroyé un doigt.

J'avais en vain employé tous les remèdes. Enfii
le médecin à ma grande douleur nous annonça,
qu'à moins d'un miracle, il fallait de toute nécessité
faire l'amputation de ce doigt. Aussitôt je me
jetai aux pieds d'une statue de la grande 'fhauma-
turge. Je commençai une neuvaine pour obtenir
la guérison désirée. A peine les premiers jours de
la neuvaine étaient-ils écoulés, qu'un mieux sen-
sible se fit sentir ; et en quelques jours la guérison
fut si complète qu'il ne resta pas le moindre indice
de la plaie horrible qui existait quelques jours
auparavant.-A. M. D. G.

ST-DENI.-Atteinte, vers le milieu de décembre.
dernier, d'une maladie, qui au dire de plusieurs
médecins, devait la conduire au tombeau, madame
Gravel eut recours à la grande Thaumaturge.


